
Protéger et promouvoir la diversité a toujours été un objectif 
majeur du travail social. Ses professionnel-le-x-s travaillent 
dans des contextes multiples, œuvrant pour assister aussi 
bien des personnes que des collectivités à relever des défis 
variés. L’attribution d’identités racialisées, ethniques, de 
genre, religieuses, sexuelles, de l’âge, de caste ou de classe so-
ciale, ou celles liées à des situations de handicap, reflète des 
structures sociales existantes. Ces dernières génèrent tant 
des privilèges que de la marginalisation – en particulier lor-
sque ces catégories s’articulent les unes aux autres, en com-
binant par exemple les effets des discriminations liées au 
genre, à la racialisation et à la pauvreté. Les politiques pub-
liques ancrées dans ces catégorisations peuvent soit aborder 
les injustices historiques et surmonter les désavantages struc-
turels pour créer des conditions d’égalité, ou avoir comme 
conséquence l’augmentation de la marginalisation.

Le contexte de la migration est un domaine dans lequel 
ces tendances jouent un rôle important. Les personnes 
migrantes se trouvent souvent à l’intersection de plusieurs 
systèmes de discrimination. Certaines politiques de gestion 
des migrations contribuent à créer de la vulnérabilité, plutôt 
qu’à la réduire. Les personnes migrantes, notamment celle 
qui sont en situation irrégulière ou sans papier, se heurtent à 
des obstacles pour formaliser leurs permis de résidence et de 
travail, et pour accéder à des conditions de travail décentes 
et à des services publics inclusifs ce qui prétérite l’accès aux 
droits humains, sociaux, politiques et économiques.

En même temps, ces étiquettes constituent des ressources 
identitaires, qui permettent de faire communauté et de dével-
opper les liens de solidarité. Le rôle du travail social est de 
dépasser ces étiquettes pour travailler avec les familles, les 
communautés, les environnements sociaux et naturels et de 
chercher à respecter tous les aspects de la vie pour viser à élim-
iner toutes formes de discriminations et d’oppression. Il ne 
vise pas seulement à atténuer les conséquences individuelles 
de l’exclusion sociale et de la discrimination, mais aussi à s’at-
taquer aux éléments structurels plus larges qui maintiennent 
les inégalités. Il est important de noter que le travail social 
cherche à responsabiliser toutes les personnes et à promouvoir 
la solidarité entre les groupes sociaux et les communautés. 

La Journée internationale du travail social 2023 célèbre les 
professions du social en tant que force considérable pour de-
mander le respect et défendre la diversité à travers les modalités 
de l’action sociale conjointe. Cette approche résonne avec la 
charte des Nations unies et l’Agenda 2023 pour le dévelop-
pement durable, qui trouve ses racines dans une culture de 
respect et de soutien à la diversité sous toutes ses formes. Le 
travail social est la profession la mieux équipée pour faciliter 
l’aspiration mondiale à “l’unité dans la diversité”, qui ne se 
réfère pas seulement à une tolérance de façade, mais plutôt 
à un engagement pour l’acceptation et le soutien de la diver-
sité. Il amène à comprendre des positionnements opposés et  
d’ouvrir des réflexions et des conversations sur des possibilités, 
des alternatives et des innovations dans les idées, les politiques 
et les pratiques. Pareil engagement permet d’éclairer d’une part 
la diversité des peuples, de leurs contextes, positions et opin-
ions, et d’autre part la diversité des approches et interventions.  
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Respectons la diversité grâce à l’action sociale 
commune est la thématique de la Journée 
internationale du travail social (JITS) qui 

sera célébrée le 15 mars 2023. Cette thématique est  
dérivée de la Charte des Peuples pour un Monde 
Éco-social, document qui a été rédigé à l’issue du 
sommet mondial des peuples ayant eu lieu en 2022 
sous l’égide conjointe de la Fédération internatio-
nale de travailleurs sociaux (FITS) et de l’Institut de 
recherche de Nations unies pour le développement 
social (UNRISD). Le sommet a démontré la richesse, 
la créativité et la multiplicité des activités de la com-
munauté globale pour créer un monde éco-social qui 
ne laisse personne de côté. La charte est un document 
évolutif. Son ambition est de faciliter le passage de 
la situation actuelle, caractérisée par un affaiblisse-
ment des contrats sociaux et une polarisation accrue 
des sociétés en proie à l’accroissement des inégalités, 
à des efforts d’actions conjointes pour garantir des 
droits obtenus de haute lutte, réaliser les objectifs 
de développement durable (ODD) et bénéficier de 
la diversité et de la pluralité qui caractérisent la  
communauté globale. 

https://newecosocialworld.com/the-peoples-charter-for-an-eco-social-world/
https://newecosocialworld.com/the-peoples-charter-for-an-eco-social-world/


Célébrée dans le monde depuis 1983 à l’ONU-New York et 
depuis 2012 à Genève, la Journée internationale du travail social 
a pour mission de souligner les réalisations du travail social, de 
rendre visible l’importance des services sociaux dans le futur des 
sociétés humaines, et de défendre la justice sociale et les droits 
humains. 

La Journée internationale du travail social à l’ONU est née de 
l’initiative de l’Association internationale des écoles en travail 
social (AIETS) et de la Fédération internationale des travailleurs 
sociaux (FITS) qui ont un statut consultatif spécial auprès du 
Conseil économique et social des Nations Unies (ECOSOC). 
Depuis 2012, elle est organisée à Genève avec la collaboration 
de la Haute Ecole en Travail social de Genève (HETS GE) à 
laquelle s’est jointe depuis 2017, l’Institut de recherche des  
Nations Unies pour le développement social (UNRISD) et 
depuis 2018 la Haute Ecole en Travail social de Fribourg. 

L’agenda mondial pour le travail social et le développement social
Depuis 2012, les organisations internationales de travail social, l’Association internationale des écoles en travail social (AIETS), la Fédéra-
tion internationale des travailleurs sociaux (FITS) et le Conseil international de bien-être social (CIAS) ont élaboré une politique conjointe 
à travers l’Agenda mondial pour le travail social et le développement social. Cet agenda fournit une base pour une action collective visant 
à identifier les questions sociales centrales pour la profession, les institutions nationales et internationales ainsi que pour la société civile. 
En tant que déclaration commune, l’Agenda mondial renforce l’engagement du travail social pour promouvoir l’égalité socio-économique, 
le respect de la dignité humaine, la durabilité environnementale et communautaire.

Depuis sa naissance, la Journée internationale 
poursuit les objectifs suivants :
*	 Renforcer la coopération, le partenariat, les contacts 
	 existants – ou en établir de nouveaux – avec les  
	 organisations des Nations Unies et des ONG  
	 internationales.

*	 Diffuser des conaissances sur le travail social, ses valeurs,  
	 ses principes et ses méthodes (pratiques et théoriques) 
	 auprès des organisations des Nations Unies et d’ONG  
	 internationales.

*	 Mettre en lumière les actions, les politiques et les  
	 réalisations en matière de travail social dans la  
	 poursuite d’objectifs communs.

*	 Diffuser les connaissances sur les activités, buts,  
	 programmes et campagnes des Nations Unies auprès 	
	 des travailleurs sociaux,  des organisations de travail 
	 social et des écoles.

Définition internationale du travail social
Le travail social est une pratique professionnelle et une discipline. Il promeut le changement et le développement social, la cohésion 
sociale, les capacités d’action et l’émancipation individuelle. Les principes de justice sociale, de droit de la personne, de responsabilité 
sociale collective et de respect des diversités sont au cœur du travail social. Etayé par les théories des sciences sociales et humaines et par 
les connaissances autochtones, le travail social encourage les personnes et les structures à relever les défis sociaux et à améliorer le bien-être 
de tous et toutes.

- Adoptée par la FITS et l’AIETS en 2014, la définition internationale du travail social  
est utilisée par de nombreuses organisations de travail social nationales et internationales.

Pour célébrer la profession et ses contributions à cet égard 
avec les professionnel-le-x-s, les étudiant-e-x-s et nos parte-
naires onusiens, la Journée internationale du travail social à 
l’ONU Genève aura trois objectifs : 

1.	S’engager dans une réflexion sur nos propres représen-
tations de la diversité. 

2.	Élargir nos connaissances quant aux différents types 
de diversité en fonction des différences contextuelles 
nées de l’histoire et de la culture respectives de chaque 
contexte national.

3.	Faire dialoguer les perspectives du Nord et du Sud  
globaux sur les moyens et les méthodologies pour 
gérer et valoriser la diversité dans le travail social et 
dans la coopération internationale. 

La célébration inclura des contributions du travail social et 
du monde académique à partir de perspectives émanant de 
diverses parties du monde. Par des conférences plénières, 
des discussions et une table ronde, ainsi que des modalités 
participatives, nous chercherons ensemble à enrichir nos 
représentations et à élargir nos répertoires d’intervention 
face à la diversité. 
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